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Contact Comité d’habitants, Laurent Richard : 04 76 28 76 28

Si la gestion d’une ville passe par 
la réalisation de projets de grande 
ampleur, dans les divers domaines 
de compétence communale, elle 
ne peut néanmoins se résumer à 
cela. Elle nécessite également, et 
peut-être surtout, d’aller à la ren-
contre des habitants pour écouter 
leur parole.

C’est pourquoi, depuis plus de 35 
ans, la ville de Fontaine construit 
ses projets en lien étroit avec sa 
population. Cette exigence de 
démocratie participative se traduit 
par de nombreuses rencontres 
publiques, réunions de travail ou 
rendez-vous plus informels avec 
les habitants. Le Comité d’habi-
tants, les comités consultatifs et 
les visites de quartier en sont les 
principaux supports.

A cet égard, les rencontres de 
quartier sont des outils essentiels 
à la participation des Fontainois. 
Tous les deux, ans la ville organise 

des visites dans les 11 secteurs 
de son territoire. Elus et techni-
ciens rencontrent les habitants 
dans leur activité, sur leurs lieux 
de vie ou de travail, pour échanger 
avec eux sur leurs préoccupations 
quotidiennes. Cette année, ces 
visites se dérouleront du 22 mai 
au 9 juin. Si les projets actuelle-
ment en cours dans notre ville 
y seront présentés (réaménage-
ment du quartier Bastille-Néron, 
rénovation des Berges du Drac, 
travaux de l’équipement cultu-
rel…), comme à l’habitude, tous 
les sujets pourront être abordés, 
sans tabou ni exclusive.

J’espère vous retrouver très nom-
breux lors de ces rencontres tant 
il est vrai que c’est l’expression de 
chacune et chacun d’entre nous 
qui construit notre ville chaque 
jour davantage.

Yannick BOULARD

Maire de Fontaine

“Fontaine au pluriel”
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Prochains RDV

Centre ancien

Mercredi 9 mai, 18h, salle Mille-

pattes : retour sur la visite pour 

l’embellissement du Centre 

ancien.

Comité d’habitants

Jeudi 10 mai, 18h, Hôtel de Ville 

de Fontaine : présentation du 

budget municipal.

Le laboratoire des 

pratiques participatives 

de l’agglomération

Samedi 12 mai, école des 

Balmes : les questions  de mobi-

lisation.

Ateliers Bastille/Néron

Mercredi 25 avril, Mardi 15 

mai, et Samedi 16 juin, de 

16h30 à 22h, sur le terrain et 

salle Romain-Rolland.

Les visites de quartier



“Croyants - non croyants ensemble 
contre le racisme”

“Fontaine au pluriel”

Cette soirée est une invita-
tion de “Fontaine au pluriel” 
qui regroupe des laïcs, des 
représentants de différentes 
religions et des différents 
groupes politiques. Au départ, 
le collectif s’est constitué en 
réaction au rejet que connais-
sait la communauté musul-
mane de Fontaine pour ouvrir 
un lieu de culte. Aujourd’hui, 
le groupe témoigne de la pos-
sibilité de se rencontrer et de 
mener des actions commu-
nes, en portant chacun des 
croyances différentes. 

Vivre ensemble

Roland Athaias , 
vice-président 
du consistoire 
israélite de Gre-
noble, rappelle 

que les sondages 
annoncent 30% 

de gens racistes en 
France . Une per-

sonne se demande ce qu’est 
le racisme. Lui-même, dont 
les parents venaient d’Italie et 
d’Algérie, témoigne qu’il n’est 
pas toujours facile de vivre à 
côté de ses voisins. Ainsi, le 
quartier des Alpes a connu 
récemment des incidents dif-
ficiles, et les habitants doivent 
continuer à vivre ensemble. À 
notre époque, il est souvent 
plus facile de parler avec quel-
qu’un qui se trouve à l’autre 
bout du monde qu’avec ses 
propres voisins.

Lieu de culte

« Pourquoi empêcher l’établisse-
ment d’un culte musulman ? » 
En France, même s’il y a eu 
la séparation de l’Eglise et 
de l’Etat, certaines commu-
nes aident l’église catholique. 
Cette donnée est issue du 
contexte historique de la loi 
de 1905 où l’Etat a repris les 
biens de l’Eglise catholique et 
a dû ensuite les gérer. Il est 
important que chaque reli-
gion ait un lieu pour se ras-
sembler. Abdelkader Debza, 
président de l’association 
culturelle des musulmans de 
Fontaine, précise que c’est 
depuis “Fontaine au pluriel” 
qu’il se sent sur un pied 
d’égalité avec les autres. Si la 
communauté musulmane de 
Fontaine a essuyé plusieurs 
refus pour un lieu de culte 
et prie actuellement dans des 
caves ou des garages à vélos, 
un véritable lieu sera ouvert 
à partir de juin. 

Islam et islamisme

Un habitant rappelle que l’Is-
lam fait peur à certains, que 
beaucoup de gens font l’amal-
game avec les extrémistes et 
que les médias renforcent 
souvent cette tendance. Il y 
a beaucoup de méconnais-
sance autour de la religion. 
Les personnes qui s’oppo-
saient à l’établissement d’un 
lieu de culte à Fontaine ne 
sont pas venues discuter à 
cette soirée. Comment agir 

avec eux ? Une jeune femme  
témoigne de la difficulté à se 
situer lorsqu’on a été à l’école 
de la république et que l’on a 
un grand-père marocain qui a 
été blessé lors de la décoloni-
sation. Selon elle, pour défen-
dre les droits de la femme, il 
faut l’aider à s’épanouir dans 
ses choix. La loi sur le voile 
crée le risque d’une rupture 
avec l’instruction.

Conflits et pouvoir

Dans beaucoup de pays, il 
y a des conflits meurtriers 
autour des religions. Certains 
trouvent gênant que des gens 
prétendent détenir la vérité à 
travers les religions. Un autre 
pense que les puissants qui 
dirigent ce monde ont tout 
intérêt à ces conflits pour 
diviser les gens. Pour Jeannine 
Delpuech, militante catholi-
que, on ne peut empêcher les 
gens d’avoir des religions ou 
convictions politiques diffé-
rentes ; ce qui compte, c’est 
d’accepter les différences. 
Yves Contreras, 1er adjoint et 
président du groupe commu-
niste, souhaite rappeler que 
c’est parce que des gens s’or-
ganisent politiquement que 
des choses évoluent. Il y a des 
gens de bonne volonté qui se 
rassemblent pour un monde 
meilleur. Nelson Mandela est 
un exemple de quelqu’un 
qui a agi par conviction, sans 
avoir ni l’argent ni les médias 
avec lui, et il est devenu pré-
sident. 

compte rendu établi par «arpenteurs»

« Il fau-
drait bannir le 

mot race car nous 
sommes tous des 
êtres humains. ».

Introduction du débat par un film de présentation de “Fontaine au pluriel”



Exclusion 
économique

Mais ne cède-t-on pas à la 
manipulation en liant racisme 
et religion ? Les étrangers ne 
sont-ils pas rejetés parce qu’ils 
sont pauvres plutôt que pour 
leur religion ou leur couleur 
de peau ? Bernard Guillau-
din, militant athée, raconte 
comment les paysans du vil-

lage de son enfance étaient 
racistes vis-à-vis 

des Polonais. Ils 
avaient pour-
tant la même 
religion, mais ils 

venaient pren-
dre une part de 

la richesse. Le groupe 
“Fontaine au pluriel” doit-
il mettre tous les exclus 

autour de la table (les jeunes, 
les gens du voyage...) ?

Résistance

Beaucoup rendent hommage 
à Lucie Aubrac, grande figure 
de la résistance. Depuis cette 
époque, les relations entre 
les gens ont changé. Où 
sont les modes de résistance 
aujourd’hui ? Comment agir 
dans le quotidien ? Certains 
dénoncent la loi Sarkozy 
qui entraîne de nombreuses 
expulsions. À une époque, 
Fontaine s’est battu pour 33 
kurdes qui allaient trouver la 
mort s’ils rentraient chez eux. 
Jacqueline Balluet, adjointe 
au  ma i re  e t 
présidente 
du groupe 
socialiste, 
propose 
de sollici-
ter “Fontaine 
au pluriel” pour 
parrainer des enfants 

dans le cadre d’Education 
Sans Frontière. Jeannine Del-
puech rappelle l’exemple 
du village breton qui a pro-
tégé ses travailleurs maliens 
récemment. 

Aller plus loin avec 
Fontaine au Pluriel

La démarche de “Fontaine au 
pluriel”, de se mettre autour 
de la même table, est appré-
ciée par les habitants qui 
trouvent important d’avoir 
des occasions de mieux se 
connaître et d’éviter les a 
priori. “Fontaine au pluriel” 
s’est mis d’accord sur une 
déclaration commune. Phi-
lippe Moignet, prêtre catho-
lique,  explique qu’ils sont 
amenés à réagir en fonction 
de l’actualité, par exemple lors 
de la révolte des banlieues. 
Christian Faure, conseiller 
municipal et président du 
groupe “mieux vivre ensem-
ble à Fontaine”, ajoute qu’ils 
constituent un rôle de veille. 
Une habitante raconte qu’à 
Mistral, un grand repas mul-
ticulturel est organisé chaque 
année avec des plats de tous 
les pays, ce qui permet de se 
rencontrer. La dimension fes-
tive est une bonne occasion 
pour aller vers l’autre. Arié 
Toledano, Rabbin, propose 
que l’on mette en place un 
calendrier des fêtes inter-reli-
gieuses et républicaines.

La mairie de Grenoble a 
également mis en place 
un groupe interreli-
gieux dont l’objet est 
de prendre de la dis-

tance et calmer le jeu 
en cas de conflit interna-

tional. Pour David Facchin, 
pasteur de l’église réformée, 

la richesse du groupe de 
Fontaine est d’intégrer des 
athées et des représentants 
politiques. 

Positionnenemt de 
l’action publique

Comment peut se position-
ner l’action publique face à 
ces questions et notamment 
au sujet des religions ? Les 
responsables du service poli-
tique de la ville expliquent 
qu’au départ la ville de Fon-
taine ne savait pas si elle était 
à sa place en intervenant sur 
la question du lieu de culte. 
Ce sont des habitants qui ont 
fait monter le sujet. Finale-
ment, la ville a choisi de se 
positionner pour que chacun 
soit traité sur un pied d’éga-
lité et se sente respecté. Sou-
vent, les jeunes des quartiers 
cultivent un sentiment d’in-
justice par rapport à leurs 
origines. Il est important de 
leur montrer qu’il est possi-
ble de s’entendre. Mais “Fon-
taine au pluriel” n’aurait pas la 
vocation de parler de toutes 
les exclusions. Ce groupe 
est une réponse spécifique 
à une question donnée. Dans 
tous les cas, c’est le groupe 
qui décidera de son action. 
Il se positionne dans un rôle 
de veille qui intervient lors-
que cela ne va pas. Pourrait-
il aller jusqu’à interpeller la 
justice ? 

“Fontaine au pluriel” 
invite ceux qui le sou-
haitent à les rejoindre 
dans leur action.

Contact : Nadine Nivon, service DSU-

Vie des quartiers, 04 76 28 76 28.

 
« Il y avait la cour 

des miracles autrefois, aujourd’hui il y a les quar-tiers difficiles. La pau-
vreté fait peur. » 

« La 

grandeur de l’en-

gagement, qu’il soit poli-

tique, religieux ou citoyen, 

c’est de ne pas perdre 

son objectif. » 

séance du 21 mars 2oo7 



Education à la civilité

Les rencontres interculturelles

Depuis plusieurs années, le 
Comité d’habitants se préoccupe 
des questions d’incivilité et de 
citoyenneté. Un groupe de travail 
composé d’habitants, d’associa-
tions et de la ville de Fontaine se 
réunit depuis 2oo2 sur ces pro-
blématiques. Il imagine, prépare et 
suit la réalisation d’actions pour 
améliorer le respect des règles 
de civilité et de vie collective en 
accompagnant les changements 
de comportement de chacun. Ces 
actions sont diverses et visent à 
toucher tous les publics : confé-
rences, ateliers, caricatures, for-
mations, chantiers...

Cette année, deux projets sont en 
route. L’un est animé par l’associa-
tion Reliance pour échanger sur la 
meilleure manière d’agir face aux 
comportements incivils sans sus-
citer de la violence ou de l’agres-

sivité. Une conférence aura lieu :  
Vendredi 4 Mai à 18h30 à 
la Maison du Temps Libre. 
Trois ateliers d’échange suivront, 
auxquels chacun pourra s’inscrire 
selon ses disponibilités.

Le deuxième projet est la réalisa-
tion d’un calendrier illustré par 12 
caricatures élaborées avec l’aide 
d’un illustrateur professionnel qui 
tiendra le crayon pour traduire 
vos propositions, lors de séances 
de travail avec trois groupes : 2 
classes de 3ème du collège Jules 
Valles et un groupe d’habitants 
auquel vous êtes conviés les :

Lundi 16 et Jeudi 19 avril, à 
18h00, salle Louis Maison-
nat, 3ème Etage de l’Hôtel 
de Ville.

Contact : Thibault Rigaux, DSU-Vie des 

Quartiers, 04 76 27 58 71

Dans le cadre des Rencontres 
Interculturelles contre le racisme, 
plusieurs temps forts ont été pro-
posés aux Fontainois qui ont été 
nombreux à se mobiliser.

La projection du film “Indigènes” 
suivie d’un débat avec l’acteur 
Sami Bouajila ont permis au public 
de revenir sur une partie de notre 
histoire trop souvent oubliée : 
celle des tirailleurs africains.

Le concert d’Abd Al Malik et le 
débat avec les scolaires ont été 
d’autres temps forts. Le slameur 
tient un discours positif de tolé-
rance et de Vivre ensemble.

Pour la première fois, les Rencon-
tres Interculturelles ont associé le 
monde sportif avec à l’ASF Rugby 
défendant des valeurs d’échange 
et de respect, dans le cadre d’un 
match.

Enfin, comme le veut la tradition, 
les associations du Bassin Médi-
terranéen ont organisé une jour-
née festive au cours de laquelle 
chaque association proposait une 
animation. Nouveauté, des artistes 
de la MJC ont réalisé en direct des 
tableaux sur le thème du bombar-
dement de Guernica. Ils seront 
exposés dans le hall de l’Hôtel de 
Ville jusqu’au 3 mai avec une per-
formance sous forme de tableau 
vivant le 26 avril à18h30, date 
anniversaire du bombardement.

Contact : Nadine Nivon, DSU-Vie des 

quartiers, 04 76 28 76 28

Actualité

Qu’est 
ce que le 
Comité  
d’habitants ?

Le Comité d’habitants 

concerne toute la ville 

de Fontaine, et pas 

seulement un quartier. 

S’y rencontrent les 

habitants, les élus et les 

techniciens. 

On peut y aborder 

toutes les questions 

de la vie quotidienne 

à Fontaine, et réfléchir 

ensemble à améliorer 

les choses. 

Il y a d’autres instances 

de rencontre entre les 

élus et les habitants 

(les visites de quartiers, 

les commissions 

municipales 

thématiques, les 

séances d’information 

spécifiques). 

Le Comité d’habitants 

est davantage 

transversal. Tous les 

sujets peuvent être 

abordés et tout le 

monde y est invité. 
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